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UNE CAPRELLE DE L'ETANG DE SIGEAN 
CAPRELLA MITIS MAYER 

par S. CosTA 

Caprel!a mitis MAYER est un Amphipode Caprellide qui parait relativement rare, si l'on 
en juge par le nombre de signalisations qui le concernent. 

Historique des recoltes. 
Capre!!a mitis a ete signalee pour la premiere fois en I89o par P. MAYER (3) qui en donne 

une description assez sommaire. Cet auteur l'avait recoltee dans la region de Naples. 
Une signalisation un peu plus recente est due aM. TICHY (5) qui a recueilli cette Caprelle 

a plusieurs reprises, entre I908 et I9I I, sur le littoral de laMer noire, dans la region de Sebas­
topol; M. TICHY signale C. mitis comme assez rare, et indique l'avoir recoltee surtout dans les 
« prairies de Cystoseira barbata ». 

Dans une publication recente, A. et S. CARAUSU (z) signalent a nouveau c. mitis dans les 
eaux roumaines de la Mer noire. 

Au cours de l'ete I959, C. mitis a ete recueillie en Camargue par P. AGUESSE (I), dans le 
Vieux-Rh6ne et surtout dans l'etang de la Dame (region de Faraman). 

Effectuant depuis plusieurs annees des recherches ecologiques sur les etangs mediterra­
neens, notamment sur celui de Sigean, M. le Professeur G. PETIT y a recolte, a de nombreuses 
reprises et en grand nombre, des populations de Caprelles dont certaines correspondent a la 
diagnose de P. MAYER. Il a eu l'amabilite de me confier les Caprelles recueillies au cours de 
quelques-uns des prelevements, et je l'en remercie vivement. 

N° du lot Date du 
I Localisation du prelevement 

Conditions 
etudie prelevement du prelevement 

Herbier no I 5/6/5 9 Herbier de Port-Mahon surface 

Station 5 4/8/59 Chenal entre Port-Mahon et 1' Aute plancton de 
nuit (23 h) 
a lumiere 

Station 9 6/8/59 Ile de la Nadiere 

Station 9 bis 6/8/59 Ile de la Nadiere Fond- jour 

Station zo q/8/59 Chenal d'acces vers Port-La Nouvelle Fond- jour 

TABLEAU I 

Materiel etudie. 
Ces lots de Caprelles correspondent a diverses stations effectuees dans l'etang de Sigean. 

On trouvera dans le tableau ci-dessus les dates des prelevements, leur localisation et !'indication 
des conditions dans lesquelles ils ont ete realises (renseignements R. MIZOULE, tabl. I). 
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Les prelevements out ete faits au filet a plancton. Une expedition de ce genre, effectuee 
en juin I96o, m'a permis de recueillir le materiel algal correspondant aces stations. Ce materiel, 
confie a F. MAGNE que je remercie ici d'avoir bien voulu I' examiner, est ainsi compose : 

en tres grande abondance la Chlorophycee Chaetomorpha linum (MuELL.) KiiTZING, 
des Ceramiacees de l'espece Ceramium gracillimum Ag., var. ryssoi'deum, 
quelques Rhodomelacees, vraisemblablement du genre Lophosiphonia. 

Les lots de Caprelles que j'ai eu a etudier sont d'importance tres variable. On peut consi­
derer le nombre d'individus 6 dans chacun d'eux comme representant grossierement !'impor­
tance de la population totale. J'ai obtenu ainsi les chiffres suivants : 

Herbier N° I ..............•• 42 6 Station 9 bis ................ I 6 
Station 5 ................... . 227 6 Station 20 ••••••••••••• 0 ••••• 2I 6 
Station 9 .................... . 32 6 

Tous les individus ne presentent pas les caracteres specifiques de C. mitis tels qu'ils 
apparaissent dans la diagnose et les dessins de P. MAYER. Les individus 6 qui ne se rapportent 
pas a ce type en different par un certain nombre de caracteres portant sur un ou plusieurs des 
criteres suivants : forme de la tete, absence de bosses entre les bases des gnathopodes 2, forme 
des branchies. 

Remarque. Avant de reprendre la description donnee par P. MAYER (3), il me semble utile de preciser un 
point de terminologie. Les auteurs ne sont pas d'accord en ce qui concerne la position respective des antennes 
des Caprellides. Pour certains, les plus grandes antennes ou antennes superieures sont les Antennes I: c'est la 
denomination adoptee par P. MAYER, E. CHEVREux et L. FAGE, A. WETZEL et S. SANCHEZ. Pour A. FIORENCIS 
par contre, les antennes superieures sont les Antennes II, 

Il serait preferable, pour eviter toute confusion, de se contenter dans les descriptions des termes «antennes 
superieures >> et « antennes inferieures », comme l'on fait BATE et WESTWOOD, ainsi que A. CARAUSU. C'est la 
solution qui sera adoptee fans les pages suivantes. 

Rappel de la description donnee par P. MAYER (3). 

T aille des individus : les 6 atteignent une taille de 7 mm environ, les ~ moins de 4 mm. 
Antennes superieures : chez les 6, le fouet antennaire est forme de 8 articles; il est de 5 

chez les ~· 
Antennes injerieures : elles sont garnies de poils rameux. 
Forme du corps: le corps est entierement lisse, sauf chez les vieux 6 qui sont pourvus de 

deux bosses ventrales entre les bases d'insertion des gnathopodes 2. 

Gnathopodes 2 : !'article basal est garni, chez les vieux 6, de petites bosses, et !'article 
meral a pris une forme tres allongee. Le propode est depourvu de dent venimeuse, quels que 
soient le sexe et l'age de l'individu envisage. 

Lobes branchiaux : ils sont relativement tres petits. 
Pereiopodes 5 a 7 : ils sont de forme habituelle; les epines tronquees sont en position pro­

ximale, et le bord palmaire est orne de nombreuses epines. 

Complements a la description donnee par P. MAYER. 

L'examen des individus 6 de Caprella mitis recueillis dans l'etang de Sigean m'a permis 
de remarquer quelques lacunes, voire quelques inexactitudes dans la description publiee en 
I89o. 

Je suivrai dans l'expose ci-dessous le plan suivi par P. MAYER lui-meme dans sa publica­
tion. 11 ne sera question que des 6; les ~ en effet ne sont pratiquement pas decrites, et ne peuvent 
etre determinees avec certitude par l'unique examen de caracteres morphologiques (il aurait 
fallu trouver des ~ accouplees a des 6 de C. mitis typiques). 

Taille des individus: la taille maxima de 8 mm indiquee par P. MAYER est frequemment 
depassee. Un 6 provenant de la station de Port-Mahon « Herbier n° I >> atteint Io,5 mm. 
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Antennes superieures : il est frequent de rencontrer des 6 dont le fouet antennaire est 
compose de 9 et meme de IO articles. 

Antmnes inferieures : le pedoncule est garnni de longues soies sur son bord inferieur; le 
4e article, legerement effile vers son extremite et de forme arquee, rappelle un peu une faux. 

Comme chez toutes les especes du genre Caprella, le fouet est forme de 2 articles seulement. 

Forme du corps: de forme generale, le corps est assez elance. 

Frc. I. - Caprella mitis MAYER cr. Exemp!aire provenant 
de Ia station Herbier n° r. 

Le cephalosome est long; on note la presence d'un rostre, rudimentaire en ce sens qu'il 
n'est pas constitue par une veritable epine, mais bien visible cependant (fig. r). 

Le segment 2 est le segment le plus long; il atteint presque la longueur des segments 3 et 
4 reunis. Chez les vieux 6, il prend un aspect noueux, car il est nettement renfle au niveau de 
]'insertion des gnathopodes (abstraction faite des bosses ventrales specifiques). 

Les segments 3, 4 et 5 sont sensiblement egaux entre eux. 
Le corps est depourvu de bosses, mises a part celles que P. MAYER signale entre les bases 

des gnathopodes 2, en position ventrale. Ces bosses deviennent dentees chez les vieux 6, ainsi 
qu'en temoigne la figure 2, realisee d'apres le 6 de ro, 5 mm monte au «Marc Andre )). 

Gnathopodes 2 : les gnathopodes 2 sont inseres dans le tiers posterieur du segment 2. 

L'article basal est tres long: sa taille est voisine de celle du propode et atteint les 2/3 de la 
longueur du segment correspondant. Chez les vieux individus, il est dente sur son bord ante­
rieur. De forme generale arquee, a convexite dirigee vers l'avant, il devient presque sinueux 
chez les tres vieux 6. Il se termine distalement par un prolongement lateral externe qui masque 
une partie de ]'article ischial (fig. 3). 

L'article meral, court et renfle chez les jeunes, croit surtout en longueur au cours de la 
croissance : chez les vieux 6, il est fusiforme. 

Le carpopodite, de tres petite taille, est peu visible, masque par le meropodite et la base 
du propode. 

Le propode est bien tel que l'a decrit et figure P. MAYER (3). Sa longueur atteint environ 
les 2/3 de celle du segment correspondant. Il est reniforme. Son bord palmaire, concave, ne porte 
pas de dent venimeuse, mais il est garni de quelques bosses et recouvert de nombreuses et 
longues soies (fig. 3). 

Le dactyle, dente sur sa face interne, est de forme assez caracteristique (fig. 3). 

Lobes branchiaux: d'apres P. MAYER (3), les lobes branchiaux sont « relativement tres 
petits )), En fait, si on compare leur taille a la largeur des segments correspondants, on voit 
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qu'ils sont normaux : on remarque des proportions analogues chez la plupart des especes du 
genre Caprella. Mais ils sont etroits, cylindriques : leur forme est celle de batonnets. 

Periiopodes 5 a 7 : leur forme ne presente aucune particularite et, comme chez de nombreu­
ses autres especes du genre Caprella, les epines tronquees prennent place dans la moitie proximale 
du propode. Ces epines tronquees sont en e:ffet presentes aux pattes 5, 6 et 7, ainsi que le signale 
P. MAYER dans sa description initiale (3), et non absentes comme ill'indique dans la derniere de 
de determination du genre Caprella qu'il ait publiee (4). 

FIG. 2. - Detail des bosses caractiristiques 
situees entre les bases d'insertion des gnathopodes 2. 

Vieux C)' de C. mitis provenant de fa station n° I 

et prepare au Marc Andre. 

FIG. 3· - Gnathopode 
2 d'un vieux d' de C. mitis 
provenant de fa station n° I 

et prepare au Marc Andre. 

On observe de nombreuses soies sur le bord palmaire des prop odes; sur le bord dorsal 
de certains des articles se trouvent des soies raides, ressemblant a des crochets car elles sont 
recourbees a angle droit vers leur extremite (fig. I). 

Coloration du corps : les animaux recoltes sont de coloration brune. 

Quelques remarques sur l'ecologie de Caprella mitis. 
Il m'a semble interessant de rapprocher les donnees tres eparses qui sont actuellement 

connues sur C. mitis pour voir s'il s'en degage une idee d'ensemble concernant l'ecologie de cette 
espece. 

Repartition geographique. 

Jusqu'a ces dernieres annees, nons ne conna1ss10ns que deux groupes de stations tres 
distants l'un de l'autre : Naples et laMer noire. Mais C. mitis a ete retrouvee en deux points des 
cotes franc:;aises, l'etang de Sigean et la Camargue. D'autre part, A. et S. CARAUSU ont depuis 
quelques annees constate sa presence dans les eaux de la Mer noire, ou elle n'avait plus ete 
signalee depuis I 9 I I. 

Il semble done s'agir d'une espece a repartition mediterraneenne, du moins dans l'etat 
actuel de nos connaissances. On peut s'etonner que cette Caprelle soit passee si longtemps ina­
perc:;ue. Mais il y a sans doute a cela plusieurs raisons : sa taille, notamment, qui est faible, et 
d'autre part le fait qu'elle est avant tout definie par des caracteres negatifs. Les seuls criteres 
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vraiment positifs de sa description (dents de l'article basal des gnathopodes z, bosses ventrales 
entre les insertions des gnathopodes z) sont des caracteres qui ne sont evidents que chez les vieux 
6 de C. mitis. 

Le milieu. 

Nos connaissances portent sur la temperature, la salinite, la profondeur des eaux ou on a 
recolte C. mitis, mais aussi, car les Caprelles sont des animaux benthiques, sur le substratum orga­
nique ou inorganique sur lequel elle vit. 

I) La temperature. C. mitis supporte des variations de temperature importantes, aussi 
bien en Mer noire ou l'ecart annuel de temperature des eaux littorales voisine zo0 que dans les 
etangs mediterraneens ou la profondeur est tres faible. 

z) La profondeur. Il s'agit d'une espece littorale peu profonde. Les prelevements les plus 
profonds sont dus a M. TICHY (5) qui signale un maximum d'abondance entre 8 et I 2 metres. 

Naples Mer noire 

I a z m z a Iz m 

max.: 

8 a I2 m 

Etang 
de Sigean 

surface 
a z,6 m 

Camargue 

? 

Dans l'Etang de Sigean par contre, on a 
pu recueillir des C. mitis dans des algues, 
du rivage et a la main, done pratiquement 
en surface. Le tableau 2 est comparatif 
des profondeurs ou a ete signalee cette 
Caprelle. 

3) La salinitrJ. Caprella mitis parait 
etre, d'apres les quelques donnees que 
nous avons, une espece largement eury­
haline. 

TABLEAU 2 Dans la Mer tyrrhenienne ou elle 
a ete recoltee pour la premiere fois, la 

salinite est comprise entre 3 7 et 3 8 %o· La recolte a pu cependant se situer en eau dessalee car 
l'une des stations au moins (Mergellina) etait un port, done une etendue d'eau plus ou moins 
fermee, susceptible de recevoir des apports d'eau douce. 

Les stations ulterieures sont localisees en eau saumatre, aussi bien celles de M. TICHY, 
puis A. et S. CARAusu, en Mer noire que celles de G. PETIT dans l'etang de Sigean. Dans la region 

Stations Lieux des prelevements I S %o 
I 

St. 5 Chenal entre Port-Mahon et l' Aute 22,54 

St. 9 Ile de la N adiere 29·78 

St. 9 bis Ile de la Nadiere 29,78 

St. 20 Chenal allant a Port-La Nouvelle 
I 

29,87 

TABLEAU 3 

qui nous interesse, la salinite de la Mer noire est inferieure a zo %o ou voisine de cette valeur. 
D'autre part, en ce qui concerne l'etang de Sigean, la salinite a ete calculee par R. MrzouLE, 
notamment aux endroits ou ont ete effectues les prelevements (tabl. 3). 

D'autres prelevements, faits au mois d'aout I959 entre l'ile de Planasse et l'Aute, ont 
permis de recueillir C. mitis dans des eaux ou la salinite ne depassait pas I6,2o %o· 

Par contre, en Camargue, dans les etangs de la Dame et du Vieux-Rhone ou P. AGuESSE 
a recolte C. mitis, la salinite est voisine de 40 %o; done ces dernieres stations se situent en eau 
legerement sursalee par rapport a l'eau de mer. 
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De plus, dans les etangs, la salinite est susceptible de subir au cours de l'annee des varia­
tions assez importantes en fonction du rapport evaporation/precipitations, qui change conside­
rablement avec les saisons. 

Caprella mitis, espece euryhaline, non seulement est adaptee a des eaux dont les salinites 
s'echelonnent entre r6 et 40 %0 , mais encore est capable de supporter des variations de salinite 
assez importantes au cours de l'annee. 

4) Le substratum. Comme beaucoup de Caprelles, les Caprella mitis vivent dans des algues; 
c'est du moins ce qui semble se degager des diverses indications donnees par les auteurs. 

P, MAYER (3) ne donne aucun renseignement precis quant au biotope dans lequel il a 
recolte C. mitis. Il signale seulement avoir recueilli en meme temps des Caprella acanthifera et des 
Caprella liparotensis. Or, a Villefranche par exemple, cette derniere est tres abondante dans les 
Cystoseires, seul milieu ou je l'ai localisee, mais si j'ai recolte en meme temps des C. acanthifera, 
je n'ai jamais trouve jusqu'a maintenant de Caprella mitis avec elles. 

Les recoltes de M. TICHY (5) en Mer noire, etagees de 1908 a l9II, proviennent toutes 
d'un meme biotope : les prairies a Cystoseira barbata le long des cotes roumaines. 

Les C. mitis de l'etang de Sigean ont ete trouvees dans un materiel algal compose de 
Chaetomorpha linum largement dominant, Ceramium gracillimum var. lryssoideum et Lophosiphonia ( ?). 

D'apres P. AGUESSE (r), c. mitis est abondante, dans les etangs de la Dame et du Vieux­
Rhone, au sein d' algues vertes filamenteuses; il s' agit vraisemblablement de Chaetomorpha 
Linum, Chlorophycee filamenteuse tres abondante a la fois dans les eaux saumatres et dans les 
marais salants. 

Conclusions. 

Peu connue et retrouvee en plusieurs points depuis quelques annees, Caprella mitis MAYER 
semble avoir echappe longtemps aux prospections. Peut-etre est-ce du au fait que les caracteres 
morphologiques permettant de !'identifier sont peu nombreux, et surtout sont pratiquement 
bien visibles chez les vieux 6 uniquement. C'est une espece sans doute moins rare qu'il n'y 
paraissait recemment encore. 

C. mitis est une forme assez resistante aux variations de temperature, s'adaptant bien aux 
differentes salinites: si les exemplaires recueillis par M. TICHY (en eau saumatre) etaient de taille 
inferieure au type decrit par P. MAYER d'apres des individus de Mediterranee, ceux que l'on a 
trouves a Sigean, egalement en eau saumatre, etaient de taille moyenne nettement superieure a 
ces derniers. 

Vraisemblablement, d'autres stations a Caprella mitis seront decouvertes sur les cotes 
mediterraneennes; jusqu'a present cependant, rienne nous permet de supposer sa presence en 
dehors de la Mediterranee et de ses annexes. 
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